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.enter contre M. Huot pour la chambre- des com-
-munes. -M. Tourangeas.quiaoeupé le oste hono-
-rable de .mairé pendan trois auuées 'oonécutives
-est ut homme de profession; jtinant"u'ugi-u
.somme de popularité, ilest actit, l'utellige'û, patrio-
.tique et doué de toutes les.quaiités -.requiSes. Ainsi.

··ce.M. dans les circonstances actuoe. ésCa un lé seul
qui puisse reriplir avec honneur itidigîiité la charge
ue représentant dans la chamb-a ces uunamunes. Ue

.qui donne.encore à M. Torrgcau un grand avantage~
sur sul iaversaire, c'est'que ce:. parle 1la langue
anglaise, ce qui est:de la.plus stricte écessité; tan-
dis que M. Ruot ne dlgarle pas on très peu.

il est question aussi d'aun grand no3npre d'autres
canditàtures .pour la. .mênie localité. On mentionne
cele de M. Prudent uallée.maître.'enisier. l y en

-a d'autres qui prononcent le nom de M. Philéas huot'
notaire, jeune .hoimm. de,-talent.[I ya aussi ceur
qui visenrt à-gaguer des.cus'daus les élections qui
emigaet leurs regards sur la.:e/ unne de M. Venner,
Saisant " voila I'honiule q'il"nuus faut," mais nous

,pensous -bien que celui-ci nu-sty lisserapas' prendre.
Enfin il iparait que q u enient dernan.

der .M. McAvoy tailleur nous ne savons pas si.ce M'
auibitioune la piace. de représentant, niais dans tous
les cas nous lui conseillous de ne pas se présenter.
.car il est bien certain qu'il serait battu à .platc
couture.

Nous annoncions sur notre dernier numéro qu'au-.
eue opposition ne s'était encore reproduite contre
l'hon. '.1, tJhapais. aujourd'hui nous apprenouns
que f. lelletier avocat de cett.e ville va se présen-
.'r etu'il est certain dczvu aeection.

CHRONIQUE.

, 17P danq fnotr pauvre pays: les
- <tr-' l"' l. la lanlgiei1, l4 constiiution, eIs

vn.. ir m ne les sentiments pat'i dtiu
he r pel' tpi d'auurv's usages, d'a tires joies

c'rautres ' t nt.rir- ;noÎ lois sont jniiléeS ha
hr-eS pma in rabot, mises au nef pàs dé

m'r.l à rela, Si l'on ne vi pas trop loin; nos jeu-
na' d«dzes rl-z villes, suitant eri cela .l'exemple"
qni iur viînt fl " haut lien.," se folntun gloire
doilie'r i""r langue eti n'expriment pl leurs.
f-t i.ars, lenrr niaiseried, quî enid iôme6t''nger

h1 rmq l os sensés les en <emerien t;Ad -oui-.
t-oetr'; 19- -4ts d'une coterie qui triomîhe

n gratifient d'une nouvell elconstituti dont,

is et ilir.i qte cr' mot;.les i nmes r'ont plus,

le ledtemvin. 'les idées de la ille etn r nt irn-

'p-inémenli 'I<' pas.. .. il ri'y atrême 'pas

iqIaL 51 ntiments de patriotisme qui ne re-

c.nivent. en x.nuss~i, le contre-coup de ces choc

*4ntire le ps et avenir, chocs d'o j'aillisert

'ennme nti pluie Pétincelles, 'des .idées nou-

vpl-p, de honnies nouveaux, des enseigne-

-menms lnaiveatnx.

reies étaient, lecteuir.s, les réflexions, et beau-

'roîp, dlautree encore, que se faisait a lui-meme

n•r- servitr irete-.humble.. pendant. la séance

pmbh li'jc qni .. n't lieu le.2 de ne mois, dans les

.ri-o-d'Ant hariees du parleitenvtt, à l'occasit (lu
M .,nnivers.ire de la, fondation de l'école-

"Eh !.qti vousfaiait Çire, cee réflextion9,

--. Un .imle incidi nue osration atten-

ami lecteur.

oici.

La stance était dans tout n -éat morceaur

· de musique, discours et lie oureurs étainb ap-

plaudis énergiquemen,:- méritaîent de :Ietr e

certes

M. Llarance, ce eungoi<mnie cenraziîx et

plein de mnrite, a quI les-instutlleurssdoivent en
itutiurs '-a et n

partie., la prospéritéde leur ituatio -actuelle Et M. Ern

qui la patrie' 'ittéraire' doit-un grand nombre si bien su réjc

'd'excellents écrits; que 'la natioalité. cana- conbinaisonas

dienne-française reconnaît pour unrde- ses plus 1.inimitables2

'zélés défenseurs,-:M. Lafrance-captivait l'atten- ' passer dans la

lion de. laudituie par-une de ces attrayanîtesr Et M. Mercie

'leturc-7 que sa-verve rend si dourtes !... ' ret lui, de fa

Il 'ftraçaifen trmIes chtllureux et'convaincus nous parlionsm

Phistoire"deainittteutrs bas enadi'ene, arCin.- 'gnon !..eM.

'néquent Ihistoire, les progrès de I'éducation du
1

is oncoôtribué

notre Proy.ince..L'auditoire, silencieux,- revoyàit nous les oubl

le pasce pas triste, 'i p2auvrele notre

mode d'i'nstruction pub.-ue.1l

Tout cela était app di ademen

Mais lorsque l'ore r epnnt aucaîes de

-cette situation précaire losqainouscdécouvrit

-dans tte leur- hiiee npdté es intiguesgoul.

vernementalesi.,uneopopn1tir d-nles inté e espoir. qu

taiententèremni

nos rp nt oO s 'abtrïU ot e eratsatis 

les lois rtaue.,tucm -lsta'-Ui

''ou - --

éi

Nous-ne voulons, certes, pas procher une croi-
sade conire ros frères d'origine étrangère:; nous
rie ,voulonsq.pas faire revivre les dis.,otie'et' les
inimitiés des .anciensjours, nous'voulons encore
moins blesser les susce.ptibilitésd'une iationl
qui nali-é ses, défauts, compte ia(t de grandes'
qualités 0 nos ialheureux compàtriotes qui ont
soufert dclla cornllagration du 14 octobre dernier.*

-sont là pour témogner,.entre autre, d'une....
'libéralitl.. ) Mais. morbleu ! 'nous nesommnes pas,
non plus, d'avis. qu'il nous fa.ille,-p,àr pure poli-
tesse, laisser croupir dans unlionteux oubli des"
souvenirs' qui.iont notre gloire .. nous ne
-somme pas d'avi que par -notre siIénce,-silence
fort éloquent en pareille, circonstance-ous.
desapurouvions facilement les nobles efforts .de
nos agncétres, efforts couronnés, en partie, de
succes,.minis qui nous rappellent tant de luttes
patriotiques, tant de sublimes fatigiles ..

Lorsque l'inliexible histoire force un <e,nos
écrivains aredire nos épreuves et nb souffrances
d'autrefois, ce n'est pas sa position.. sucia4e qui
doit guider sa plumeC: c'est d'abord la vérité
historique, puis:eisuite soit cSur!

Ainsi -a ,parlé not-re immortel historien natio-
nal, M. Fre. X. Garneau-!

Ainsi dev'aient penser, ainsi-devaient agir tous
'les Canadiehs-fraijçais qui étaient. présents au
discours -de M. Laîrance .!

Jevoudrais clore ici cette clronique,'mais mes
souvenirs arrivent en foule au bout de ma plume
et.m'échappent presque malgré moi. Un nom se
place d'abord, de luti néme enpremière ligne
ici : c'est celui de l'organisateur.de.la charmanté

-soirée- d 2-Mai..... .JeProfeseur Nor-bert
rh'libault. .V '

.Puisque nous parlons littérature,: patriotistme,
talents,-succès, comrient, en effét, pourrions no.si
oublier l'auteur des brillatites et profondes "-Ré-
fléxions sur l'Education, qui a su', .pendant'plus
d'une demi heure, arrêter, pour ceux qui l?écou-
taieni, l'inflexible balancier qui: màrque les
minuies et es' annees!...INus voudrions le
faire, que !es aiplaudissetnmnts. qi' ont inter.
rompu a chaque ii:tant le discours de M. Thi-
bauti, viendraient nous troubler jusque - dins'
notre paisible retraite-et -nous forceraient à expri-
mer les seniments de tous-.
D'ailleursuiî>us nevous engagerons pas loin dans

cette voie. tous les journaux <u pays nous ayant
dévtincés même, le " Courrier du Canada" a eu
la bonne idée de publier dans ses éolonnes l'ex-
cellenttravail de .M. Thibault. Cela lui' vaudra
d'être lu -par'un grand nombre.de lecteurs (chose
qin, Soit dit sans muslice, lui arrive assez rare-
rinent.)

sengageons tous ceux qui pourront ie
cignes à acheter ce nuùt.mro duu' Currier

Sicette démarche leur sourit peu, et s le con-,
th.ei 'de cette f.uille leur brûle lèsdoigts ( ce qu,
i'éc'csaireinent, doitc"arriver pour plusieurs)
riOu conseiloni aceLc'x qui se trouveront'dans
cette' ex'i-émité'de découper sens-rqtard le mer
eaei qu'ils voùdront conserver eVde jeter le reste -

l o loin obssiblé.. .

est Gagnon, l'habile artiste, qui a
ouir nos sens par sei mélodieuses
musicales 1.... Et.M. Là.vigueur,

M. Lavigueur, qui si. souvenit Alt
a foule des frisson dadniration k.
r, Pirisisfible· eamique qui ,ale se.
ire sauter les groses;bedaines dont
tanÔtôt!.. Et X..Gustave Ga-
.Dér ! et tous ceux, enfin'qui
à embelir cette fte. .devons-
ier !'

MO.NTMORENCI

e l'on de puvoir égler d une
fasant le duff.rendurvenu éntr,
s.é±-l'n 1eterre au eOlt des pira

preinites 'tine francophobie sysNtéiatifi e, qui ré
i sairnt alors l'é îcation les .masses et te.

notre perséve-ranc e -parvenu -ai odife...
crac!: les aipplaîaisemîents œesserent:'..

UNi setul groupe, compose en partiôfde jeunes
gelas, eut le courage di'approuver: ces souvenirs
d'untî passeé qte nous n'avons pas à renier, Dieu
merci.

Les grosses bedaines du commerce, etc,.etc.*
etc,... se tinrent cois et se -contentèrent de pren- 't
dre.un air scandalisé!!

moitant 'des sousenption
des incendies de St. ,och-ýet de

Sauveur jsqu'a cette
date.-
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terie d(e "v tubarna Juvadimînaant, ver
le comeucement .u, Msderner lord Stanley

di:ait; dans les c orrununes que es, negocia-
tions entre les deux pays e -pourguaient
encore et qu'iln était pas sans esperer;qu elle
pourraient se conclure d une mîan efavorable.
Maintenant nous voyons dansquteles journeaux
de NeW Yorkle M. Adams le minirr amé
ricainsà ILon7dreal été clharii ,rl cilarr * an
governement anglais e les l.t rtsti ee
saient tout recours à ': britag eée -aisonlde
ce refus ne sont pas donné, etcormn cs
derniers n fiaucune rpositiodans-le"
sens d'un. règlement àIamiable, les choses en
sont encore au memne point Notonsen passan
que le télégraphie nous a apprs yil a quelqu
temps, qu'il était rameur qu e. le territoire ca
Inadien devait être' donné aus 'atsUnis eh ,
naniregle compensatî1inpour les deprétation,%,

commises au "préjudice de leur commerce par
e fameux corsaire

Te1egraphe

Nous* croyons devoir. appelcr d'une manîroicuté:
spécie .1'acentioa'de 'nos lecteurs sur ce.nouveau
journal que.viennent de aire paraitre les énergiques
et entreprenants éditeurs du 'iorning Ohronic.c.
je journai quotidien côntient toujours les .nouvelles
les ,ius récentesqui uous urrivenr ,d.Eirope et d'ail-
leurs. La modicité du prix(deux sous)ne peuti tre d'-
passé. Tous les hommes trauiaqres, to euxqiui-sui-
veut avec quelque intérêta aarche des événemiits
pu itqfues d.oivent encourager cette utile publi'càti'on

Nous attirons .lattention dù public sur là fameuse
6ha.pelière que vient de -former -A, Lalibértd,- Jeune
canadien-français qui mérite au plus. hautdégr'
notre encouragement. Si l'on en juge par. la manière.
dont sntimagasin est monté, i! ne manquera pas d
ré.ssir cr il.peut rivaliser, tant que pour la qualit&'
et la quantité de-ses' effets'au plus considérable
gasiri de chapeaux qui soit dans notrecité

Coulmnîe NECROLOC1E,
la résidence. de sa-mùre Madaui veyuvé.Moreatl --

es Hlommier ( France ] le 1l avril dernier, M. Char
les Henri Moreau anien rédacteupropiétaire dujour
nul Le Pllro2uet, Montréal,Cada .

GRAND SccE.s ecinNTIFIQUE ' --- fl,
douleur et sans danger . Extract des des.
sans aucune douleur au moyen du gaz.xygèn*C -

nitreux par. le Dr. Pourtie No 15 ue S t-
*ean, vis à-vis lia rue du Pas Qébec


